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VOYAGES DANS LA FRANCOPHONIE 
 

Pourquoi apprendre le français? 
  

Aujourd'hui, il est essentiel d'apprendre une ou plusieurs langues étrangères pour connaître d'autres 

civilisations et pour regarder le monde différemment. Dans ce contexte, le français est l'un des 

meilleurs choix. 

Premièrement, la langue française est très importante parce que c'est une langue internationale qui 

nous permet de nous entendre avec les locuteurs natifs quand on voyage dans les pays 

francophones. En même temps, étant 

une langue latine, elle est facile à  

apprendre, ce qui peut nous apporter de 

nombreux avantages, car cette langue est 

l'une des plus répandues dans le 

monde, de nombreux Etats l'ayant comme 

langue officielle. Apprendre une 

langue étrangère c'est connaître une autre 

culture et cela est l'une des meilleures 

façons de s’enrichir. Surtout si on parle le 

français car cette langue est la langue 

des personnes raffinées et 

cultivées. Connaître le français peut nous 

aider à obtenir une bourse à l'une des 

universités en France, qui sont parmi les 

meilleures universités  non seulement dans 

l'Union européenne  mais aussi dans le 

monde.  À la fois par le charme qu’elle offre 

à ses locuteurs, par sa musicalité ainsi que 

par les expressions romantiques natives la langue française conserve le statut gagné il y a 

longtemps. La connaissance d'une langue étrangère fournit un avantage sur le marché du travail et 

le français ouvre surtout des portes dans ce sens. Également du point du vue touristique, la langue 

française est très avantageuse car la France et les pays francophones sont parmi les destinations 

touristiques les plus recherchées au monde, à la fois pour la culture particulière que ces pays ont  

mais aussi pour la chaleur  avec laquelle ils sont accueillis par les locaux. Le français est la langue 

étrangère la plus largement apprise après l'anglais ayant plus de 200 million de locuteurs sur tous 

les continents.   

Quelle est la différence entre francophone et francophile? La plupart du temps, les gens ont 

tendance à confondre ces deux termes parce que les deux sont liés au français, mais contrairement 

à leur apparence, ils ont un sens totalement différent. Un francophone est une personne pour lequel 

le français est la langue  de communication habituelle  Un francophile est une personne qui aime 

toute de la culture et  la langue française.  Peu  importe la catégorie dans laquelle vous vous trouvez, 

le lien commun que ces mots ont est une passion pour tout ce qui a à voir avec la culture française 

et francophone.  
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Topan Edena, X e D 

 Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 

Que signifie être élève au Lycée National „Mihai Eminescu” dans une classe 

bilingue francophone?  
„Etre élève dans une classe francophone n’est pas très facile, mais c’est une belle expérience. Nous 

avons l’ocassion d’apprendre le franҫais à un niveau plus élevé que le reste des élèves du lycée et 

nous avons la chance d’avoir deux professeurs dans la classe, enseignant le franҫais de deux points 

de vue différents.” (Alexandra, X e D) 

„En tant qu’élèves dans cette classe, nous avons quelque chose de plus à faire que le reste des 

élèves, dans la onzième année. Nous soutenous l’épreuve anticipée dans le cadre du baccalauréat 

francophone. Il est très difficile de travailler à ce projet. Nous devons faire un travail de recherche 

qui comprend une partie théorique mais nous devons aussi interagir avec d’autres perssonnes, faire 

des interviews, se déplacer sur terrian, prendre des photos. Ce n’est pas toujours facile puisque 

nous ne ssommes pas habitués à ce type de travail”. (Darius, XI e D) 

„De mon point de vue, être élève francophone peut être une expérience belle et sollicitante à la 

fois. Cela dépend de la façon dont on perçoit les choses. Notre filière est une occasion unique dans 

la vie d'un étudiant qui veut quelque chose de différent dans la vie. Il a fallu beaucoup de temps 

pour que je comprenne que cette filière peut vraiment m’aider dans l’avenir et maintenant, même 

si je trouve qu'il est très difficile, je l'aime, et cela est une première étape vers le succès. Je conseille 

aux futurs lycéens de choisir avec confiance cette filiére parce qu’elle offre de nombreux 

avantages. De nos jours parler français est vraiment une chance et une opportunité pour réussir 

dans la vie .”(Antonia XI e D) 
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Alexandra Todorca, XI e D, Carla Zoica, XI e D, Diana Fonai, XI e D 

Prof.coord. Astalâş Ramona et Ciumău Maria 

POT-POURRI : VERS, PENSÉES, 

PASSIONS 

Une nouvelle expérience unique pendant les 

vacances 

J’ai passé les derniers jours 

de l’été en colonie de 

vacances dans une belle 

ville touristique,Borșa. 

Cette colonie de vacances, 

Les jeunes et la 

démocratie’’, organisée par le Centre Europe Direct et financée par la Communauté Européenne 

et le Conseil  du département de Maramureș a réuni 10 élèves préoccupés par leur avenir, le bon 

fonctionnement de la société où l’on vit et leurs devoirs comme citoyens. Notre objectif a été de 

réaliser deux court-métrages avec le thème l’Union Européenne, en utilisant des appareils photo 

de haute performance, des ordinateurs-portables et en plus en bénéficiant de l’aide de notre 

formateur qui a créé deux groupes. Le premier a choisi le thème Les droits de la femme et les 

difficultés qu’on a en ce qui concerne l’éducation d’un enfant. La deuxième équipe dont j’ai été le 

membre a présenté les efforts de l’Union Européenne en ce qui concerne les zones protégées par 

la loi. On a eu comme exemple le Parc National, « Munții Rodnei », près de la location de notre 

colonie. Le premier jour, on a reçu tous les renseignements et les conseils nécessaires pour réaliser 

les court-métrages. Ainsi, le lendemain on a pu commencer. Après avoir sélectionné le texte et 

avoir écrit le scénario, on a fait une randonnée avec le télésiège, ce qui était la meilleure partie de 

tout le voyage. J’ai été vraiment fascinée par le paysage vu d’une telle hauteur. L’air pur et propre 

nous a chargés avec beaucoup d’énergie pour la longue journée qui nous attendait. Je n’ai jamais 

pensé qu’on doive travailler tellement pour faire une vidéo. On a filmé dans le bois et près de la 

chute d’eau nommée, « Cascada Cailor » qui a une légende bien intéressante. Moi, j’ai été la 

personne qui est apparue dans la vidéo et qui a présenté la problématique. Après le tournage on a 

édité et modifié le court-métrage. Le dernier jour chaque équipe a présenté le produit fini en 

recevant des brevets et des prix. Outre les prix, j’ai appris la signification du travail en équipe, être 

persévérante, impliquée, donner le meilleur de moi et le plus important, j’ai lié d’amitiés. 

Finalement, j’ai appris que chacun était unique et ensemble on pourrait toujours créer quelque 

chose de merveilleux. 

Lakatos Eliza Maria, XI e D 
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Professeurs coord.: Astalâş Ramona  et    Ciumău Maria 

Poésie dans la rue 
Pendant l’étè dernier, le 28 juin 2019, 

l’association DEIS a organisé un 

événement dans le parc Dacia avec une 

thématique tout à fait particulière, c’est-

à-dire, un voyage dans le monde des 

fables, des histoires, des contes de fée, un 

voyage vers la terre où la lecture de la 

poésie nous envoie. Sur place on a 

amenagé des stands où on a pu acheter 

des objets qui nous souviennent de 

différents poètes. 

Par ailleurs, au sol on a pu trouver de 

differénts livres et tout le monde a pu 

emporter un livre à la maison. On a pu 

trouver des expositions inspiré du thème, 

des illusions optiques, une chambre de 

karaoke et Xbox. On a eu l’occasion 

d’écrire des messages anonymes qui 

étaient affichés sur de grands blocs de 

pierre. C’était aussi l’occasion pour les 

mélomans de se réunir sur l'espace vert 

où on a placé des fauteuils  et des bancs. 

On a chanté des chansons, on a joué 

créant une ambiance unique, pleine de 

bonheur et de gaité. 

L’événement a duré trois jours, mais 

chaque soir a chanté un artiste différent. 

Vendredi le 28 juin, le premier invité 

était Silviu Gherman, un acteur de 

cinéma roumain, écrivain, comédien et ... 

parfois chanteur. Il a rendu notre journée 

plus belle avec beaucoup de ses drôles 

chansons, avec son groupe, Mes Quins. 

Le Samedi 29 juin, nous avons été 

accueillis par Oigăn, un chanteur de rock 

& roll, qui nous a donné la chance 

d'entendre certaines de ses chansons 

originales, ainsi que les chansons de 

l'artiste Bob Dylan. Le Dimanche 30 

juin, tout s'est terminé dans une ambiance 

relaxante et agréable, tout le monde a 

chanté et on a mangé de la pizza, avec DJ 

Silent en toile de fond. 
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Sebastian, Zelenac XI ème D 

Prof.coord. Astalâş Ramona et Ciumău Maria 
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Les jeunes et les défis 
L'adolescence est une période difficile et elle représente le moment quand les élèves doivent 

surmonter beaucoup de difficultés concernant le parcours scolaire, mais la vie privée aussi. Ils vont 

faire face à tous les défis qui apparaissent sur leur chemin vers le succès. 

Quant à moi, une adolescente de 17 ans, la jeune génération rencontre beaucoup de moments pas 

agréables, cependant elle gagne de l'expérience, en faisant face à ces situations. 

Premièrement, à la fin du lycée les jeunes deviennent trop stressés à cause de l'examen de 

baccalauréat, pourtant ils devraient identifier des modalités pour limiter le stress et pour surmonter 

les difficultés. Je considère que les adolescents pourraient commencer à apprendre au début de 

classe terminale afin de ne pas être très sollicités et fatigués avant l'examen le plus important, le 

baccalauréat. Par ailleurs, les jeunes se confrontent avec l'admission à certaines facultés et pour 

réussir il faut qu'ils travaillent sérieusement. 

Deuxièmement, ils ont des doutes et ils sont inquiets, car la relation avec les parents  devient 

vulnérable. Même si les parents veulent que leur enfant apprenne tout de temps, de sorte qu'il 

obtienne de bonnes notes, il est nécessaire qu'ils comprennent que leur enfant a besoin de repos 

aussi. Ainsi, à cause des malentendus peuvent apparaître de vrais moments d'orage. Selon moi, les 

jeunes devraient rester calmes même s'ils ont eu une journée difficile. Mon conseil est de faire des 

pauses et de manger sain pour rester en bonne santé. 

En guise de conclusion, l'adolescence est aussi le chemin vers l'âge adulte, autrement dit vers la 

maturité et par conséquent, la présence et le soutien des parents et des amis, le fait de rester positif 

et l'alimentation correcte sont des facteurs nécessaires pour mordre dans la vie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lakatos Eliza Maria, XI e D 

Professeurs coord.: Astalâş Ramona  et    Ciumău Maria 
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Les resolutions - nourriture pour l'âme 
"Il faut tenir à une résolution parce qu’elle est bonne, et non parce qu’on l’a prise." 

(François de La Rochefoucauld) 

La plupart du temps, nous voulons changer nos vies dans une certaine mesure par des 

résolutions: faire plus de sport, manger sain, surmonter quelques peurs; mais au cours de 

l'année, les choses changent, les situations que nous traversons nous changent et nous 

oublions donc ce que nous avions prévu de faire au debut de l'année. Nous devons être plus 

attentifs à nous-mêmes et faire de notre mieux pour atteindre nos objectifs. 

Ci-dessous, vous verrez les résolutions pour 2020 de certains élèves de notre lycèe: 

 

Une résolution, c’est un changement de 
comportement ou une nouvelle pratique que l’on 
ajoute à sa vie courante. Cette résolution se veut 

bénéfique et positive. 
 

A l’occasion de chaque début de l'année, nous souhaitons être meilleurs, être en bonne santé 

et heureux et apporter des changements majeurs dans les prochains mois, mais pouvons-nous tenir 

toutes les promesses que nous nous faisons à nous-mêmes et à ceux qui nous entournent? Pouvons-

nous réussir à réaliser tout ce que nous nous proposons sans abandonner? 
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„Je voudrais faire plus de sport.” (Daniel G., 10 e D) 

„Je voudrais faire performance en sport." 

(Alissia B., 10 e D) 

„Cette année, j'ai l’intention de regarder plus de 
séries.” (Bianca P., 10 e B) 
 

„J'aimerais continuer à danser et apprendre 
mieux.” (Carla C., 10 e D) 

„Pour cette année je me suis proposé de participer à 
plusieurs compétitions de kickboxing.” (Salomea N., 10 e 
D) 

„J'ai décidé d'être plus optimiste et d'avoir plus de 
confiance dans mes propres forces.’’ (Edena T., 10 e D) 

„ J'aimerais être une meilleure personne et apprendre plus.” 
(Andreea G., 10 eD) 
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En tout cas, nous n'avons pas à attendre la nouvelle année pour changer quelque chose dans 

notre vie, mais nous pouvons le faire n'importe quel jour de l'année lorsque nous nous sentons 

tristes et avons besoin d'un changement pour le mieux – pour maintenir l'harmonie dans notre 

esprit et notre âme. 
 

Lorena Luca, Xe D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 

 

 

 

„Je voudrais m'entendre mieux avec ma mère.” 

(Callista B., 10 eD) 

„J'aimerais essayer de nouvelles choses 
cette année.” (Roxana H., 10 e D) 

„Tout ce que je veux pour cette année c'est passer mon 
examen de baccalauréat et aller à l’Université que je 
veux.” (Romelia R., 12 A) 

„Je voudrais progresser dans les activités que 
je pratique.” (Larisa F., 10 e D) 



Le Voyageur Francophone no. 22, 2020 

 

12 

 

Le sens de la vie 

 
 Le but de nos vies est la poursuite du bonheur.  Que nous ayons ou non une religion, quelle qu'elle 

soit, nous recherchons tous quelque chose de mieux dans la vie. Nos jours sont comptés, en ce 

moment des milliers et des milliers de personnes viennent dans le monde, dont certaines ont la 

malchance de ne vivre que quelques jours ou quelques semaines, d’autres tombent tragiquement 

malades et meurent très jeunes. D'autres 

sont destinées à atteindre presque un 

siècle, peut-être même un peu plus, et à 

goûter à ce que notre vie offre: triomphe, 

désespoir, joie, amour et haine. 

Réfléchissez à la fréquence avec laquelle 

vous entendez la question: «Qu'avez-vous 

fait avec autant d'argent? Qu'avez-vous 

fait avec autant de vie? »         

Nous oublions de vivre, d'apprécier les 

petites choses, d'être simplement heureux. 

J'aimerais vivre dans un monde où je ne 

fasse pas d'erreur, mais c'est impossible. 

On tombe. On se relève. On voyage. On 

se perd. On aime. On déteste. Nous 

sommes heureux, mais aussi tristes.  

Vivez aujourd'hui, il n'y a pas demain! 

Aujourd'hui vous êtes sur terre, demain 

dans la tombe. Je sais que cela peut 

sembler un cliché mais sur terre, vous ne 

pouvez laisser que des traces ou des 

ombres, mais dans la tombe vous n'êtes ni 

d’ombre, ni trace. Ainsi, la première étape 

dans la recherche du bonheur est 

d'apprendre. Ne soyez pas durs avec vous-

mêmes, la vie passe trop vite.  Le sens de 

la vie réside dans chacun d’entre nous: 

réalisons, donc, ce que nous voulons dans 

la vie et ce que notre vie attend de nous, 

apprenons à avoir le courage de surmonter les difficultés de la vie et à rire même lorsque notre 

âme pleure parce que le rire est  la musique de l`âme. Donnez à votre vie un but, mais choisissez-

le avec grand soin car il peut vous conduire aux sommets du bonheur, mais il peut aussi vous 

détruire. 

 

 

 

Lorena Fiţigău, X ème D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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A genoux 

 

Tu m’as laissée seule dans le vent  

Quand la pluie tombait du ciel 

Tu as brisé mon coeur en morceaux 

Mais je sais que tu as ressenti beaucoup plus 

d’amour que tu n’as pas montré  

 

Tu m’as abandonnée dans le noir 

Je ne voulais pas lâcher 

Je voulais juste un avant goût du paradis 

Maintenant je suis à genoux et je me rends.  

  

 

Leila Varga, XI e E                    

 

 

 

                 (Photo prise sur Internet) 

 

J’ai le mal de nous 

Je pense à toi, peut-être même à nous 

aux moments passés, 

aux sentiments qui ont grandi en moi. 

Je me souviens de tes grands yeux mystérieux 

qui m’ont regardée comme si j’étais la seule 

étoile dans le ciel. 

Je pense à ton sourire, 

Aux fossettes qui ont rendu mon pouls fou 

au rire qui a fait danser mon coeur  de bonheur. 

Je chasse ton câlin chaleureux, 

Cela m’a fait me sentir en sécurité. 

J’aimerais que tu me couvres les lèvres avec les tiennes 

Je voudrais que tu me regardes comme avant, 

Sourions comme si nous étions seuls au monde! 

Je pense à nous, 

à l’illusion qui nous sépare. 

Ce n’était pas pour elle. 

Tu me ramènerais dans tes bras.  

Ella Szanto, XI e E 

Prof.coord. Ciumău Maria  



Le Voyageur Francophone no. 22, 2020 

 

 Page 14 
 

Le chocolat amer 
 

                   Tous les soirs j’attendais mon père. Les heures passaient difficilement mais je ne 

perdais pas de patience. Il me manquait pendant la journée. Mon père était tout ce que j’avais. Ma 

mère était partie depuis longtemps et nous étions seuls, juste moi et lui. Comme il savait que j’étais 

fatiguée, triste et en peine, il m’apportait chaque soir quelque chose de sucré pour me rendre 

heureuse. Il m’apportait toujours du chocolat amer et moi je le remerciais avec un sourire qui 

embellissait mon visage tacheté de larmes et de souffrance. Les années s’écoulaient, mon père 

vieillissait et nous nous débrouillions de plus en plus difficilement du point de vue financier.  Mais 

le chocolat ne m’a jamais manqué. Il faisait de gros efforts pour gagner de l’argent, il travaillait 

dur même en hiver, quand il faisait très froid. 

                  Je me souviens encore comme si c’était hier, ce matin-là quand mon père est venu à la 

maison un sac à main plein de chocolats amers. Je ne pouvais pas y croire ! Il m’a regardée  avec 

un sourire plein de joie, avec ses vieux yeux noirs. Je lui ai dit amusante : « Tu en veux, toi-aussi ? 

Je plaisante, papa, tu n’aimes pas le chocolat ! » Mais sa réponse m’a surprise : « Mais si, fifille, 

j’adore le chocolat ! Mais je veux que tu le manges tout et que tu sois heureuse. C’est pour toi, ma 

belle !» Alors, je me suis sentie coupable mais je ne lui ai rien dit. J’ai décidé d’attendre le moment 

parfait. 

                 Au fur et à mesure que les années passaient mon père vieillissait et il ne pouvait plus 

travailler. Je n’avais plus de chocolat et ma vie était devenue de plus en plus triste. Quand mon 

père est tombé malade et gisait dans son lit, j’ai voulu le voir sourire. Alors je suis allée et je lui ai 

acheté du chocolat amer de mon peu d’argent de poche. Je me suis approchée en tremblant du lit 

où il agonisait, j’ai embrassé son front froid, j’ai pris sa main et je lui ai dit en sanglotant : « Il est 

trop tard, peut-être, pour te dire ça maintenant, mais je veux que tu saches que je n’ai jamais aimé 

le chocolat amer. Tellement je t’aime ! » 

 
 

 

Larisa Feidi, X e D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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PENSONS EN SILENCE 
 

 

 

 

Tu te cachais à mes yeux et y restais 

Protégé par les bras du ciel qui n’ont 

pas touché la terre 

J’ai regardé les yeux ouverts, pendant 

que la vie dansait autour de moi, 

les têtes plates peintes de bonheur. 

 

 

 

 

 

 

Je t’ai cherché au-delà du rouge 

au-delà du silence du matin et des 

étudiants dilatés 

je viens de te regarder au-delà du son de 

la journée 

qui n’a atteint aucune langue.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Fiţigău Lorena, X e D 

Prof. coord. Maria Ciumău 
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Un peu de publicité 

 
 

 

 

 

 

Iasmina Oţoiu, XII e E 

Prof. Coord.: Ciumău Maria 
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XOXO 
 

 

 

 

 

 

 

Un X est un embrassement pour un doux bisou 

Un O est un câlin en cercle 

Peut-être que le sais-tu déjà. 

 

Jour après jour je t’ai secrètement écrit une lettre 

Et c’est ce que j’ai écrit à la fin de celle-ci 

Bien que je ne te l’aie jamais envoyée 

 

Quand je m’endors, alors que je pense à toi 

J’ouvre mes bras et dans ma chaleur, mon étreinte 

Je te XOXO, je te serre dans mes bras XOXO 

 

Je suis nerveuse et désespérée 

Mes lèvres presque touchent les tiennes 

Je te XOXO, tous les jours dans mes rêves XOXO. 

 

Ton Cœur est-il un oui ou un non? 

Donne-moi un signe, X ou O 

Ce n’est pas drôle d’attendre. 

 

Donne-moi de l’A.M.O.U.R. 

Tu es mon X.O.X.O. 

(Dessin réalisé par Samuel Filip, XI e E) 

 

 Daria Vaida, XII e E 

Prof. coord.: Ciumău Maria  

 

 

 
(Dessin réalisé par Samuel Filip, XI e E) 

 

 Daria Vaida, XII e E 

Prof. coord.: Ciumău Maria  

 

 



Le Voyageur Francophone no. 22, 2020 

 
 

 Page 18 
 

Les sentiers de l’automne 

Pourquoi partent les oiseaux? Pourquoi tombent les feuilles? Pourquoi? Pourquoi? Pour toutes ces 

questions il y a une seule réponse:L’AUTOMNE EST ARRIVÉ. L’automne la fée des mélopées-

est arrive.” La dame des couleurs” a étendu son habit de cérémonie formé de feuilles, sur les 

collines, sur les champs et sur les vergers. Je me balade sur les sentiers de l’automne et j’ai dans 

mon âme un mélange de sentiments: de la melancolie, lorsque je marche sur le tapis bruissat de 

feuilles jaunes mais aussi de la joie au moment où je sens l’arôme des fruits, l’arôme du moût frais 

de raisins.  
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Quoique le soleil cache ses rayons, on sent encore sa chaleur dans le jaune du coing ou dans l’éclat 

des chrysanthèmes. Je me balade sur les sentiers de l’automne, sur des ailes de pensée en me 

demandant: quelle est la plus belle saison? Je crois que l’automne…peut-être l’automne…peut-

être… 

Toutes les saisons représentent la benediction du Dieu pour la Terre, notre Terre. 

  

 

Anda Goja, X e D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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Le cimetière joyeux 
Le cimetière joyeux est situé à Sapanta, le département de Maramures, Roumanie. Il est 

internationalement reconnu en raison des croix, qui sont faites manuellement sur le bois. Il remonte 

au XXème siècle, à savoir 1935. La confection de 

ces croix, avec la figure du défunt et le texte 

racontant la vie du défunt, a été conçue par le 

menuisier Stan Ioan Patras.  

Le relief a largement favorisé le bétail et les fermes 

forestières, donnant aux villageois la possibilité de 

montrer leurs compétences dans le traitement de la 

laine et du bois. Les habitants ont utilisé tous les 

cadeaux offerts par la nature pour fabriquer des 

tapis et des boucles d’oreilles, pour construire des maisons en bois, des meubles rustiques et des 

portes. Le maître Stan Ioan Patras est un enfant orphelin dès l’âge de 16 ans. Son père est mort 

dans la Première Guerre mondiale. "Orphelin," Patras a dû faire quelque chose pour soutenir ses 

frères. Ainsi il a commencé à faire des croix en bois dans le vieux cimetière sur la colline de 

Sapanta en 1935. À l’époque, le village était miné et, pour y entrer, les gens envoyaient devant eux 

des troupeaux de moutons, dont beaucoup étaient abattus pour sauver des vies humaines. Le Maître 

a été témoin à cette souffrance qui l’a profondément touché, et dans les premières années il a 

dessiné une brebis sur chaque croix, même si le chrétien enterré avait ou pas brebis. Quand on y 

arrive, une fois entrés par cette grande porte en bois, on a l’impression d’entrer dans un autre 

monde, un monde dans lequel le plaisir des textes qui parlent de la mort est maximum. Les textes 

sur les croix nous transmettent de différents états : d’un sourire nous arrivons aux larmes. 

Lire chaque texte 

sur la croix un par 

un nous aide à 

déchiffrer une 

véritable 

philosophie de la 

vie. Parmi les 

centaines de croix, 

la plupart des 

premiers versets commencent par le nom du défunt, puis par l’occupation qu’il avait dans le monde 

vivant : un berger, un fermier, un mineur, un fermier, un vendeur au magasin du village. Les 

femmes étaient femmes au foyer, tissaient des serviettes ou des torches de laine.  

Les Épitaphes sur les croix représentent divers destins des personnes: la fierté d’une famille avec 

de nombreux enfants et petits-enfants, berger, les conséquences de l’alcool, encouragement au 

travail, manque de chance, le sort. 

Je recommande que ce cimetière soit visité par le plus grand nombre possible de personnes (même 

celles des autres pays), je suis sûre qu’ils seront impressionnés par ce travail. La vérité est que les 

gens n’aiment pas entrer dans un cimetière. Mais ce cimetière est en fait l’une des grandes valeurs 

de la sous-agriculture. Une fois là-bas, nous semblons entrer dans un pays magique. Ici, la mort 

est considérée comme une chose normale. 
     

     Sorina Indrecan, XI e D 
       Prof.coord. Astalâş Ramona et Ciumău Maria 
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Le sport en équipe 
Le sport en équipe est pratiqué entre deux équipes opposées où les joueurs participent pour gagner 

la victoire. Le sport nous offre une vie plus saine et des bénefits à l’avenir. Moi, personnellement, 

je pratique le volleyball depuis cinq ans. Pendant ces anneés j’ai appris non seulement à respecter 

les opinions des entraîneurs, mais aussi celles des coéquipiers. Parce que tous méritent d’être 

respectés sur le terrain et aussi dans la vie quotidienne. J’ai appris que le sport c’est un moyen 

efficace pour se détendre et pour éliberer les frustrations accumulées. 

Le fait que j’ai lié d’amities parmi les 

coéquipiers et le fait que mes mentors 

sont mes entraîneurs m’a aidée à créer 

de nouvelles relations qui comptent au 

fil du temps. J’ai appris que je devais 

rester calme dans n’importe quelle 

situation, respirer et recommencer 

qoui que ce soit. Je dois éffacer la faute 

et continuer. J’ai appris qu’il est 

toujours suffisamment le fait de 

donner le mieux à un moment donné même si on a l’impression d’être à bout. J’ai appris que 

gagner, ça n’était pas tout. La vie n’est pas toujours juste et les décisions des arbitres, non 

plus.L’équipe ne gagnera pas chaque fois mais perdre un match nous enseigne l’importance de la 

persévérance et comment dépasser les obstacles. J’ai appris qu’on peut obtenir de bons résultats 

sur et hors du terrain. Et il est plus important de partager le temps pour toutes les choses et 

d’apporter l’équilibre entre: l’entraînement, les devoirs et le temps passé en famille.  Le sport nous 

apprend à nous battre pour le succès et à ne pas renoncer dans les moments critiques. La raison 

nous nourrit le désir d’être reconnu, de dépasser les limites et de progresser. 

 

Alissia Brâncoveanu, X e D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 



Le Voyageur Francophone no. 22, 2020 

 
 

 Page 22 
 

Le kickboxing, un sport pour les filles ? 

 
Le kick-boxing c’est un groupe d’arts martiaux et des combats sportifs on position verticale qui 

utilise des coups des mains et des pieds, développé à partir de Karate,  Muay Thai et la boxe 

classique. Le kick-boxing peut être pratiqué comme légitime défense, pour être en forme physique 

ou comme sport de contact.  
Très souvent on nous adresse la question, si le kick-boxing est un sport pour les filles ou réservé 

aux garçons. On nous demande aussi si 

ce sport n’est pas trop dur pour une fille. 

Il est vrai que ce sport est perçu comme 

un sport juste pour les garçons et comme 

un sport dur et difficile pour une 

fille. Mais, pour nous, ce sport est 

devenu une passion. Dans la salle, nous 

nous sentons comme à la maison avec 

nos familles.  

Au début, il peut être difficile pour tout 

le monde, même pour un garçon, mais 

avec beaucoup de travail et de 

persévérance, on peut réussir. A notre 

avis, ce sport peut être pratiqué autant 

par des filles que par des garçons et on 

peut obtenir de grandes performances si 

on est passionné.  

« Pour moi, ce sport était un défi au 

début, car je voulais apprendre quelque 

chose de nouveau, à savoir 

l’autodéfense. Dès le premier entrainement j’ai réalisé que ce sport deviendrait une passion pour 

moi. » (Daria).  

Les entraineurs nous aident beaucoup et nous sommes comme des amis. Même si ce sport est 

considéré en grande partie pour les garçons, de notre point de vue, il peut être pratiqué par 

n’importe qui veut faire du mouvement. Nous nous sommes heurtées pendant longtemps, aux 

préjugés des gens avant de pouvoir commencer la pratique de ce sport. Mais à l’aide d’un bon 

entraîneur nous avons réussi à y échapper et maintenant les hommes commencent à s’habituer à 

voir des filles dans la salle. C’est un sport sollicitant mais qui t’aide à garder l’équilibre entre le 

psychique et le moral, à te libérer du stress accumulé dans la vie quotidienne, à devenir plus 

confiante en toi et plus puissante. « D’ailleurs, la principale raison pour laquelle j’aime aller au 

kickboxing est le sentiment de libération et de calme que j’ai à la fin de l’entrainement » 

(Salomeea)  

Donc, les filles si vous voulez devenir kick-boxeuses, n’hésitez pas! Bas les préjugés et les 

stéréotypes! 

 

Nagy Salomea, Xème D et Tuns Daria, Xème D 

                                                                                    Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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N’abandonne pas tes rêves! 
 

Une des choses les plus importantes 

dans  notre vie est d’avoir des rêves. 

De mon point du vue, nous devons 

toujours essayer de combiner l’utilité 

avec le plaisir pour que le matin, 

quand nous nous réveillons pour aller 

au travail, nous le fassions avec 

amour, joie et passion.  

Même si nous ne réussirons pas, le 

plus important est de ne jamais 

renoncer à nos désirs les plus chers. 

Par exemple j’aime jouer du violon, 

mais je ne suis pas issu d’une famille 

de musiciens et même si je ne suis pas 

élève dans un lycée de musique, je 

crois que rien ne peut m’arrêter de faire ce que j’aime.  

C’est triste de voir des personnes mécontentes qui se 

plaignent d’avoir un emploi très difficile, de ne pas 

pouvoir être aussi compétentes que leurs collègues. Ce 

n’est pas une bonne attitude ! C’est très faux de penser 

comme ça! Parce qu’au moment où nous investissons du 

temps, de la patience et des exercices il y a très peu de 

chances de ne pas réussir. 

En conclusion, le plus important est de ne jamais 

abandonner nos passions si o veut mener une vie heureuse. 

 

 

Ionuţ Remeţan, XI e D 

 Prof.coord. Astalâş Ramona et Ciumău Maria 
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Invitation à la lecture 
H.P. Lovecraft était un grand écrivain qui a eu un impact majeur sur la littérature d’horreur 

d’aujourd’hui. Cependant autrefois, il ne s’est  réjoui pas du succès qu’il connaît de nos jours parmi 

les amateurs de ce genre. Je veux vous rappeler, dans ce court texte, pourquoi Lovecraft mérite 

d’être reconnu comme un génie de la terreur. 

Howard est né le 20 Août 1890 à Providence, Amérique. Dès l'âge de trois ans, il a pu écrire et lire 

et partager des lettres avec son grand-père, qui s'appelait Whipple Van Buren Phillips. Il a été le 

premier qui lui a éveillé un peu d'intérêt pour la littérature classique et d’horreur. Le père de 

Lovecraft a été hospitalisé à la suite d’un épisode psychotique et il est mort à l'hôpital. Les 

médecins et les infirmières qui avaient l’habitude de le soigner ont raconté des choses étranges à 

te faire la chair de poule. La mère de Lovecraft a été très marquée par la mort de son mari et restera 

toute la vie dans un état de deuil. Lovecraft est marqué lui-aussi et grandit donc comme un homme 

à la retraite, souffrant de plusieurs maladies mentales. Lovecraft a commencé à écrire après la 

Première Guerre mondiale. Mais comme le monde avait connu la terreur véritable ne s'intéressait 

plus aux histoires de fantômes. Il a publié ses nouvelles dans des journaux et des magazines sous 

divers noms mais aucune n’a eu d’impact sur le public. Ce n’est qu'après sa mort en 1937, à 46 

ans, que Lovecraft sera reconnu pour son talent et sa vision. 

 

Mon histoire préférée écrite par lui, dont le titre est « Le hounter du noir », c’est l'histoire d'un 

d'écrivain passionné du sujet de l'occulte, cherchant à déchiffrer le mystère de l'église abandonnée, 

qui peut être vu à travers la fenêtre de la chambre où il vivait. Je n’ai jamais pu comprendre 

comment une histoire écrite pouvait faire peur, jusqu'à ce que j’aie lu cette histoire. Comment 

Lovecraft traduit en mots l'horreur est absolument incroyable! J'ai vraiment apprécié l'attention 

aux détails et le symbolisme se trouvant tout au long de son oeuvre. Il est reconnu de nos jours 

pour les monstres fictifs créés et pour avoir apporté une vision nouvelle à la littérature d’horreur. 

  

 

 

 

Andreea Alexa, X I e C 

Prof.coord. Maria Ciumău 
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DE NOS ACTIVITÉS ET CONCOURS FRANCOPHONES 
 

 

LES DIX MOTS FOUS 2019 

 

 

 

 

 

 

 

 

PORTRAIT D'UN SOLITAIRE 

Il y avait eu des jours où il se sentait comme l'homme clandestin de Dostoievski, il détestait la 

présence des autres sans raison, et une conversation lui parut la chose la plus stupide et la moins 

importante du monde. Dans ces jours, il aimait suivre le trajet de la rivière qui traversait la petite 

ville de province où il habitait. Il aimait être seul, il aimait la solitude parce que cela lui permettait 

de penser à ses parents, aux livres qu'il lisait tous les jours (il avait une lecture cursive) et de 

composer. 
Quand il donnait des signes d'ennui, il allait au café le plus proche, où il faisait un rébus ou il 

parlait avec Louis, une vieille connaissance qui perdait toujours son temps dans le café. Louis 

fumait des cigares, chose si inhabituelle que le jeune homme a toujours été enchanté par 

l'arabesque tracée par la fumée de tabac, noire et dense. 

En quittant la soirée, il est allé chez lui, un lieu calme et triste après le décès de ses parents. Il ne 

pouvait pas nier, il se sentait seul, mais il était agréable d'être seul, de ne pas déranger et de ne pas 

être dérangé par personne. 

Ce soir-là, il a composé des histoires de ses personnages préférés, il a créé son propre monde et 

les a installés là, les guidant avec l'habileté d'une poupée. Au matin, quand il se réveilla, il était 

encore enveloppé par le charme de l'imagination, mais il fut rapidement abasourdi. Le regard 

endormi le lançait sur la coquille qu'il portait comme un ornement sur son bureau, mais cela ne 

voulait rien dire pour lui. Il ne savait même pas d'où elle venait, car il n'avait jamais vu la mer. 

Sur le chemin, il passait devant des bâtiments remplis de gribouillis. La seule faculté de la ville 

de province était dans le centre-ville, entourée d'un petit campus, de boutiques et de stands; les 

stands étaient souvent occupés par des artisans qui vendaient des bracelets, des colliers, des 

boucles d'oreilles et même des phylactères sur lesquels étaient inscrits des versets de la Bible. 

Tout cela n'a pas interféré avec notre jeune homme. Il avait pris une décision: il consacrerait toute 

sa vie à l'étude et à la connaissance. Et l'endroit le plus approprié pour réaliser son souhait était sa 

faculté. Même s'il ne prenait parfois pas de notes au rythme alerte des enseignants, il utilisait des 

logogrammes et ne se plaignait pas. 

Il était content de sa vie et il n'allait pas la changer. C'était la seule chose qui comptait pour lui. Il 

était heureux.  

 

 

IOANA MIHUȚ, XI-e D 

Prof.coord. Astalâş Ramona 
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MESSAGE POUR UN GARÇON 

 

 

 

 

 

 

Tu es pour moi comme un 

phylactère,  

Comme une coquille brillante au 

fond de la mer. 

Je n'ai aucun signe d'amour de toi, 

Mais, oui, tu es pour moi un roi. 

 

Je fais toujours des gribouillis, 

Des logogrammes, et tous fouillis, 

Car, tu es maintenant dans ma 

mémoire 

Comme un rébus bizarre. 

 

Il y a un trajet tracé dans le 

monde, 

Composé pour nous, garçon aux 

cheveux blonds, 

Et tu es comme une chanson 

arabesque 

                                                  Cursive, mélodieuse et à l'unisson ! 

 

 

 

 

 

GORA CARMEN, XI-e D 

  

 

 

Prof.coord. Astalâş Ramona 
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Mardi 20 mars 2019 

La fête de la francophonie, célébrée au mois de mars, est chaque année l’occasion de renforcer les 

liens qui nous unissent autour de la langue française. 

Depuis 2015, en Roumanie, l'Institut Français de Roumanie, le Groupe des Ambassades, 

Délégations et Institutions Francophones de Roumanie (GADIF) et l'Organisation Internationale 

de la Francophonie- le Bureau pour l'Europe Centrale et Orientale conjointement avec des 

établissements scolaires organise les Pique-Niques poétiques Haikunoi.  

Les Piques-Niques poétiques mettent en valeur la créativité de tout un chacun (il s’agit d’imaginer 

des haïkus en français) et rassemblent des milliers d'élèves dans un moment festif d’affirmation de 

la francophonie. Ils permettent de sensibiliser les jeunes à l’apprentissage et à la pratique du 

français. Haikunoi, c’est un clin d’œil au multilinguisme et au mélange des traditions et des 

cultures - ce dont témoigne le jeu de mots entre la phrase « Hai cu noi », qui en roumain signifie 

« viens avec nous », et la forme poétique ancestrale japonaise, le haïku.  Toutes les couleurs du 

monde francophone se nichent dans 17 syllabes.     

L’événement a grandi d’année en année grâce à la passion et l’investissement des enseignants de 

français à travers le pays, qui grâce à cet événement ont offert à la francophonie et à la francophilie 

une visibilité conséquente sur tout le territoire roumain. En 2018, il y avait 7000 participants répartis 
dans 68 villes et communes du pays. 

On partage avec vous quelques haïkus écrits par nos élèves enthousiastes et créatifs: 

(#haikunoi2019)  

 

 

  
Fleurs du printemps 

air parfumé 

paradis sur la terre 

Lakatos Eliza- X-e D 

 

J'écoute les oiseaux 

je regarde tes grands yeux 

l'éternité est là 

Lakatos Eliza- X-e D 

 

Dehors c'est la pluie 

dans la guerre des âmes 

je te cherche encore 

Ardelean Maria- XII-e C
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Fleurs rouges 

larmes de pluie 

sommeil de la nature 

Cîmpan Diana- XI-e C 

 

L'été est magnifique 

les vagues de l'océan  

jettent mes pensées 

Gaje Daniel- XI-e C 

 

Pluie de bonheur 

vol des pétales en couleurs 

printemps béni 

Isai Alexandra- XI-e C 

 

Des fleurs partout 

âme pleine de chaleur 

chaude pluie d'été 

Vâlcu Nicoleta- XII-e D 

 

Prof. Astalâş Ramona 

 

 

 

 

Brise de printemps 

les hirondelles sont ici 

une tache de couleur 

Vaida Daniela- XII-e D 

 

J'attends le printemps 

pour me réjouir à nouveau 

sous le soleil d'or 

Mara Sonia- XII-e D 
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CHANTS, SONS SUR SCÈNE 

 
Si l’on parle du mois de mai et de la francophonie, on doit absolument parler du Festival de 

musique francophone « Chants, sons sur scène ».  Unir les gens ? Rien ne le fait mieux que la 

musique ! Et d’ailleurs c’est ce que fait 

le Festival de musique francophone 

« Chants, sons sur scène » qui a fêté 

l’année passée sa majorité. La 18-

ème édition, mai 2019, a été un régal 

comme toutes les autres. 

L’atmosphère était agréable, les 

deux présentateurs, Liviu et Răzvan, 

ont charmé un public accueillant et 

désireux d’écouter de la musique 

française de bonne qualité. Le public 

était en délire pendant ces trois soirées 

mémorables!       

Comme chaque année, c’était le tour des 

concurrents de la tranche d’âge 13-

15 ans de monter les premiers sur 

scène pleins d’émotion et d’espoir. Le 

deuxième jour du festival a été 

réservé aux participants de la tranche 

d’âge 16-17 ans, le troisième et le 

dernier jour  le programme 

continuant avec les concurrents de la tranche d’âge 18-25 ans qui ont montré sur la scène leur 

passion pour la musique et la langue française.  
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Pendant les trois jours de festival 

n’ont pas manqué les surprises : des 

ateliers animés par la troupe Pih 

Poh et déroulés au Lycée National 

« Mihai Eminescu », Baia 

Mare, le spectacle de théâtre 

présenté par la troupe Dramatis 

Personae, du Lycée National 

« Mihai Eminescu », Baia 

Mare, animée par le professeur 

Nicolae Weisz qui a mis en scène la 

pièce « A la carte », de Pierre 

Desproges; le concert soutenu 

par la troupe française de rap 

Pih Poh et un cours de 

formation“Le chant de l’argot”, 

destiné aux professeurs de 

français et animé par Berry Van 

Wouw, de la Breda University 

of Applied Science. 

Tout le monde qui a participé au festival, autant les spectateurs que les concurrents, les professeurs 

accompagnateurs et les invités, ont apprécié l’ambiance du festival, la chaleur du public, la 

prestation des présentateurs, l’atmosphère de joie, d’amitié et de gaité : on a chanté, on a ri, on 

s’est amusé !  Tous ont  trouvé le niveau artistique très élevé et tous ont été d’accord que la tâche 

du jury n’était pas du tout facile. 

 

 

 Roxana Ciubotaru, XII e E 

Prof.coord. Maria Ciumău 
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„Dramatis personnae”, une troupe de théâtre, une famille 
À quoi pensez-vous lorsque vous entendez le mot "théâtre"? Je sais: acteurs, émotion, musique, 

lumières. Le théâtre est un moyen de vivre et de ressentir les sentiments que vous cachez en vous, 

c'est le "mot" qui peut vous faire pleurer quand vous êtes triste et sourire quand vous êtes heureux. 

C'est le miroir de la société dans laquelle nous vivons, c'est l'émotion transformée en art et c'est 

une grande guerre avec notre cœur. Je m'appelle Callista et je suis élève au Lycée National Mihai 

Eminescu. A partir du septembre 2019 je fais partie de la troupe de théâtre "Dramatis Personae " 

cordonnée par le professeur Nicolae Weisz. Pour moi le théâtre est un grand plaisir de ma vie, sur 

la scène je peux être qui je veux et interpréter la création de grands auteurs. Le théâtre a fait de 

moi une personne plus attentive et plus sensible, je sens que cette forme d'art m'a ouvert les yeux 

sur un autre monde. J'ai découvert de nouveaux "royaumes": l'Italie, la République Tchèque, 

Bucarest, Iasi et d'autres. Dans chaque ville où je suis montée sur scène, je me sentais vraiment 

heureuse, j'avais mes collègues à côté de moi et ensemble nous avons ressenti les plus fortes 

émotions et n'oublions pas le soutien de notre professeur. Ce n'est pas seulement une troupe, c'est 

une famille qui grandit ensemble. Oui, je suis vraiment tombée amoureuse du théâtre et je veux de 

plus en plus monter sur scène mais sans eux, je ne découvrirais pas ce plaisir. Maintenant, je sais 

dans quel contexte le mot "amour" peut être prononcé. 

 

Callista Birta, X e D 

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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Les adolescents et l′environnement 
 

Les adolescents sont les jeunes qui seront l′avenir. Ils peuvent être déterminés à changer quelques 

aspects de la vie et le développement du pays. Quant au lien entre les ados et l′environnement, je 

peux dire que ceux-ci ont une grande et importante influence. Par exemple, les ados sont ceux qui 

protègent ou il faudrait qu′ ils protègent l′environnement. Pas seulement les jeunes doivent avoir 

souci sur la nature mais aussi les adultes ou même les enfants. Chacun d′entre nous est responsable 

avec quelque chose pour respecter le milieu naturel. L′environnement est l′élément important pour 

la vie des gens. L′équilibre écologique et la plupart des conditions de vie pour l′homme sont assurés 

par l′environnement. Les jeunes sont la génération qui doit essayer à faire des efforts pour le monde 

et l′environnement qui l′entoure.     Sas Ioana, XII-e D 

 

 
 

 

 

 

 

Le rôle des adolescents dans la société est encore incertain. Chaque ado est un cas concret, distinct, 

chacun se développant selon des modes de vie et des perceptions différentes. Dès leur enfance, la 

plupart des jeunes sont éduqués et apprennent à vivre selon certains principes, parmi lesquels, la 

façon dont ils doivent se comporter dans la société et, le plus important, ils apprennent que 

l′environnement n′est pas à usage unique mais quelque chose de spécial, qui mérite une attention 

particulière. Il est de notoriété publique que l′environnement souffre actuellement de graves 

problèmes: il est totalement négligé, sous-estimé. C′est pourquoi, c′est à nous, les adolescents, de 

changer quelque chose à cet égard, mais tout cela dépend de nous, de notre intérêt pour la nature 

et de la volonté de la créer. A l′aide des adolescents, l′avenir de l′environnement pourrait être 

différent, meilleur.                                                                                      

 Bucur Narcis, XII-e D  
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La mère nature nous a laissé quelque chose de merveilleux. Nous devons la protéger de toutes nos 

forces et les ados sont les premiers à le faire. La beauté du monde reste dans leurs mains. Ils jouent 

le rôle le plus important dans l′amélioration des conditions de vie parce qu′ils sont ceux qui 

continueront leur vie sur cette planète. La nature a tant de choses étonnantes à nous offrir. 

Dolha Andreea, XII-e D 

 
On entend toujours parler 

Des ados et leurs idées, 

Comme ils vont transformer  

Le monde tout entier. 

Gora Carmen, XII-e D 

Je suis un ado 

Qui veut être écolo, 

A l′école on fait des activités 

Pour la nature, pour la protéger. 

Jeune homme, protège ta maison 

Sois bon et patient! 

Mihuț Ioana, XII-e D 

Cher adolescent, 

Avant de détruire  

Pense aux conséquences! 

Nous avons besoin de nature, 

D′ arbres, d′ air pur, 

De fleurs et d′ animaux. 

Elle seule nous aide à vivre. 

 

L′ environnement nous aide, 

Il nous maintient en vie, 

Laissons la nature tranquille! 

Arrêtons le désastre! 

Demain peut être sera trop tard 

Nous ferions mieux de prendre des mesures! 

 

Bogdan Ionița, XII-e D 

Prof.cord. Astalâş Ramona  
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MERCI, MON PROF! 
 

A l'occasion de la "Journée du professeur de français", l'Agence universitaire de la Francophonie 

(AUF) a lancé un concours d'écriture créative intitulé "Merci, mon prof!”, qui s’est déroulé du 3 

au 11 novembre. Le meilleur article a apporté un prix d’AUF à la fois à l'élève et au professeur. 

Pour participer, les jeunes ont dû rédiger un texte en français, sous la forme d'un article de presse 

et prendre une photo avec le professeur concerné.   

Le but de ce concours état de mettre en lumière les professeurs de français les plus talentueux et 

les plus aimés, ainsi que tous ceux qui enseignent un certain domaine d'études dans la langue du 

Voltaire.  

Le concours a eu lieu dans notre lycée le 28 novembre 2019, étant sa première édition. De mon 

point de vue, le concours a été un grand succès car c'était une occasion où nous, les étudiants, 

avons eu la chance revoir nos ancien professeurs de français et nous avons pu passer un peu de 

temps ensemble. L'activité s'est déroulée ainsi: dans une salle de classe, nous nous sommes réunis 

tous les élèves des classes bilingues francophones mais aussi des élèves d’autres classes qui ont 

voulu apporter un hommage à leurs profs. Nos professeurs étaient émus, mais pas seulement eux. 

Tout s'est bien passé, les premiers mots ont été prononcés par madame Mone Rodica, remerciant 

nos professeurs pour avoir accepté l'invitation de venir dans notre lycée ce jour-là. Après, les élèves 

qui ont écrit les plus beaux textes ont été récompensés par des diplômes, des livres de français et 

des sucreries. C’était une ambiance, chaleureuse, amicale, de convivialité, une occasion de 

socialiser et de partager tout en dégoûtant des plats à la française, la plupart étant cuisinés par les 

élèves eux-mêmes.  

Voilà, en guise d’exemple, le texte que j’ai écrit:  

"Merci, ma prof!  

À l'occasion du Jour du prof de français, j'ai pensé à vous madame Mihaela, et je me suis dit qu'il 

serait gentil de vous transmettre ma reconnaissance.  

Tout d'abord, je tiens à vous remercier pour le fait que, au cours de ces quatre années, vous m'avez 

soutenue et m'avez fait confiance. Je voudrais mentionner que-grâce à vous-les heures de français 

sont devenues beaucoup plus agréables, et en 6ème, le français était déjà mon cours préféré. Je 

voulais continuer mes études afin d'approfondir mes connaissances.  

Vous n'étiez seulement une professeure, vous vous comportiez avec nous comme si vous étiez une 

amie, vous nous donniez des conseils sur la façon de nous comporter dans notre vie et même de 

nous habiller.  

Et pour cela, Madame la professeure, je voudrais vous remercier!  

Bisous,   

Gaier Andreea"  

Bibliographie: https://www.viata-libera.ro/educatie/135176-concurs-de-scriere-merci-mon-prof  
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Andreea Gaier, 10 e D  

Prof. Coord.: Ciumău Maria et Mone Rodica 
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”Une oeuvre non traduite n′est qu′ à demi publiée.”  

                                                                                    Ernest Renan 

 

Atelier de traduction de l′oeuvre de Mihai Eminescu 

 
Une quarantaine d'élèves du Lycée National „Mihai Eminescu” Baia 

Mare coordonnés par les professeurs: Rodica Mone, Ramona Astalâș, 

Maria Ciumău, Delia Mureșanu, Crina Sălnicean ont participé à un atelier 

de traduction de l′oeuvre de Mihai Eminescu.  

 Nous avons constaté les bonnes intentions, l′enthousiasme et 

l′optimisme des jeunes lycéens qui ont essayé de traduire une oeuvre qui 

décourage par sa difficulté. Paula Romanescu, traductrice d′Eminescu, déclarait: ”traduire 

Eminescu, c′est tuer le chant de l′alouette.” 
 

Répliques  
Traduction : Eliza LAKATOS, XIe D 

 

Tu es un rayon, je suis l′ horizon, 

Je suis la vague, tu es l′océan,  

Je suis une harpe imbibée dans le 

vent, 

Tu es un chant. 

 

Tu es un roi, je suis une reine, 

Tu es un front, je suis un emblème, 

Je suis un génie, tu es un problème, 

Et je t′aime. 

                                                                      

Les oiseaux endormis 

Traduction : Florin VIDA, XIe D 

 

Les oiseaux endormis 

Rentrent dans leurs nids 

Et se cachent dans les petites branches 

                                            Bonne nuit! 

 

Sur le cimes 
Traduction : Lorena BONAȚIU, XIe D 

 

Sur les cimes la lune glisse doucement, 

La forêt tremble, quel frémissement! 

Parmi les branches d′aulne 

Le cor mélancolique résonne. 
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Ange pâle 

Traduction : Roxana HUSTI, Xe D 

 

Ange pâle, tu ne comprends pas  

Le fait que les vagues et les murmures du monde 

Ne sont que souffrance et noire nuit 

En comparaison avec le ciel ? 

 

Quand les souvenirs 

Traduction : Sonia BĂLTAN, Xe D 

 

Quand les souvenirs d’autrefois 

Tentent de me rappeler, 

Sur le chemin long et bien connu 

Je passe de temps en temps.  

 

La Reine des contes de fées 

Traduction : Gabriela Melisa VERDEȘ, Xe D 

 

Elle contemple… Ses cheveux jaunes 

Et son visage brille sous la Lune, 

Dans ses yeux bleus 

Tous les contes de fées s’amassent.  

 

Qu’est-ce que l’amour ? 
Traduction : Anda GOJA, Xe D 

 

Et les cieux et la terre disparaissent 

Et ta poitrine tressaille, 

Et tout reste suspendu à un mot  

Murmuré à moitié.  

 

 

 

 

 

Solitude 

Traduction : Diana TIMIȘ, XIIe D 

 

Avec les rideaux levés 

Assis à mon nouveau piano, 

Le feu clignote dans le fourneau 

Et je plonge dans mes pensées. 

Des nuées de pensées traversent mon esprit, 

Douces illusions. Évocations 

Qui chantent doucement comme les grillons 

Parmi les anciennes créations. 

 

Le soir sur la colline 

Traduction : Beatrice MORA, IXe H 

 

Le soir sur la colline, le murmure sonne 

tristement,  

Les troupeaux la montent, les étoiles brillent 

doucement, 

Les eaux pleurent, jaillissant clairement dans les 

fontaines;  

Sous un acacia, ma chérie, tu m'attends.  

 

Quand les souvenirs 

Traduction : Cătălin POP, Xe F 

Quand les souvenirs du passé 

Essaient de m'appeler, 

Sur la longue route connue 

Je passe de temps à autre. 

Et sur des arbres dispersés 

La douce lune se lève, 

Celle qui nous a trouvé embrassés 

Nous disant de rester ensemble.

 

 

 



Le Voyageur Francophone no. 22, 2020 

 
 

 Page 38 
 

La magie des cours de français 

 

Les cours de français nous fascinent grâce à notre madame professeur de français qui sait 

diversifier les méthodes didactiques pour créer une atmosphère plaisante qui nous encourage à 

communiquer et à apprendre de manière facile le français. 

Le premier semestre de cette année scolaire a été riche en activités, telles: Le jour de l'éducation, 

Les droits des enfants ( les élèves ont dessiné l'arbre de l'amitié avec leurs pensées, sentiments, 

désirs de protéger l'univers des enfants, car c'était une activité dédiée à la non violence), Merci, 

mon prof!-( les élèves des IX A, IX H, IX F, X F, XI A classes) une bonne occasion de montrer le 

respect, l'affection et l'admiration envers nos professeurs de français par des lettres de 

remerciement, par des portraits, par des poésies ou par des diplômes ou félicitations, tous 

représentant la preuve de leur implication pour nous enseigner beaucoup de choses intéressantes. 

Il faut remarquer aussi bien la participation aux  concours nationaux et internationaux  de créations 

poétiques, tels: "Un voyage à  travers l'automne"(madame prof. Crina Sălnicean-  La tendresse 

d'automne -III prix, Cauni Miriam- XI A - I prix), Protégez la nature ( Șerban Andreia-X F, Cauni 

Miriam- XI A- dessins et essais), " Des nouvelles de Béthléem"( Băban Adina-IX H-lettre, Mekker 

Diana- IX H- journal, Mora Beatrice-IX H- dessin), "Cuvinte, suflet si culori", concours de 

calligrammes( Șerban Andreia- X F, Grad Geniffer- XI A). 

La fin de semestre a été marquée par un concours de lettres pour Père Noël, par la participation à 

un projet charitable "De l'âme pour l'âme" pour aider les orphelins d'un centre maternel de Baia 

Mare et par un petit concert de noëls. 

Voilà quelques activités qui ont créé la magie des cours de français. 

  

 

Fânățan Carina IX e A, Băban Adina IX e H,  

Șerban Andreia  X e F, Grad Geniffer  XI e A 

Prof. coord. Sălnicean Crina  
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À VOUS LES PROFESSEURS 
 

UN PONT ENTRE DEUX VILLES 

Villeneuve sur Lot – France et Baia Mare – Roumanie 

 

 

 
 Le projet franco-roumain ”C’est ma ville” dans le cadre de la saison France-Roumanie 2018-2019 

a été, pour nous, une formidable opportunité et une expérience très enrichissante.  Il nous a donné 

l’occasion de rencontrer des élèves et d’apprendre des choses sur la ville Villeneuve-sur-Lot, située 

dans la région Aquitaine. La classe bilingue de XIe D du Lycée National „Mihai Eminescu” Baia 

Mare comptant 25 élèves a travaillé en partenariat avec une classe d’élèves de Villeneuve-sur-Lot 

afin de faire découvrir leur région. 

D’abord les élèves ont fait des recherches pour créer leurs carnets de voyage: ils ont récupéré des 

informations en posant des questions en ligne, à l’aide de la classe partenaire, ils ont décrit certains 

aspects de la ville Villeneuve-sur-Lot. Pour réaliser les productions écrites sur une ville où l’on 

n’est jamais allé, les élèves ont travaillé en petits groupes et ils ont collaboré en français avec les 

élèves de la classe partenaire pour approfondir et enrichir leurs connaissances. Pendant ces 

échanges ils ont utilisé des outils tels les messageries instantanées et les réseaux sociaux. 

Un groupe d’élèves a participé à un échange d’une semaine à Villeneuve-sur-Lot à l’Institution 

Sainte- Catherine. A cette occasion les élèves ont participé à des cours, ils ont visité la ville et les 
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alentours et ils ont pris part à des activités culturelles et artistiques.  C’était pour nous tous, une 

opportunité d’apprendre ensemble à être des citoyens européens, impliqués dans la vie scolaire, la 

vie de la famille et la vie de la communauté locale. 

Pour célébrer la Journée Internationale de l’environnement, du 3 au 7 juin 2019, les élèves et les 

professeurs impliqués dans le projet C’est ma ville, ont organisé et déroulé des activités artistiques, 

linguistiques et scientifiques, dans le cadre des domaines suivants: arts plastiques, sciences de la 

vie et de la Terre, langue et communication, recyclage créatif-artistique. Nos partenaires de Sainte-

Catherine ont participé par des dessins et des vidéos. 

Ce type de projet a été très enrichissant pour les élèves et leur a permis de vivre des expériences 

inoubliables: ils ont créé des histoires, ils ont découvert des cultures, ils ont partagé des 

expériences. Ils ont acquis des compétences et des habilités de”savoir-vivre” qui leur permettront 

de devenir des citoyens européens, responsables et impliqués activement dans leur propre vie. 

Denis Sebastien – professeur d’histoire-géographie à l′ Institution, Sainte Catherine’’ a déclaré: 

« Les élèves ont eu beaucoup de plaisir à présenter leur ville et finalement à la découvrir. Ils se 

sont appropriés leurs espace vécu et ont pu aborder la notion de paysage, celle de patrimoine et de 

sa sauvegarde ainsi que la notion d’aménagement et de mobilité. Ce projet a suscité chez eux la 

curiosité et c’est très bien. Tous espèrent que les liens d’amitié et de coopération pourront se 

développer dans le futur sous des formes à définir. » 

 

 
 

 

Ileana Vasilescu – professeur de géographie 

Ramona Astalâș – professeur de français 
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« CLEF POUR RÉUSSIR » 

UN GUIDE PRATIQUE PAS COMME LES AUTRES 

Mihaela CUCIUREANU, professeur de français au  

Collège « Octavian Goga » de Baia Mare 

 

 L’ouvrage intitulé Clef pour réussir – Guide pour bien passer le test d’aptitudes 

linguistiques pour l’admission à la filière francophone du lycée est destiné aux collégiens de la 

VIIIe qui désirent devenir lycéens à la filière francophone du Lycée « Mihai Eminescu » de Baia 

Mare.  

              Conçu comme un outil de travail pour un apprentissage approfondi du français, le présent 

guide s’avère être un instrument utile autant pour les élèves que pour les professeurs de français 

qui les préparent pour l’admission aux classes bilingues du lycée.   

  

Ce guide est remarquable sous plusieurs aspects. Premièrement, le contenu et la typologie 

des exercices sont adaptés au niveau de connaissances et de compréhension des apprenants de la 

VIIIe du collège. Deuxièmement, la rigueur scientifique avec laquelle les contenus à approfondir 

sont systématisés et synthétisés font de cet ouvrage plus qu’un « guide », c’est un véritable outil 

pédagogique pour les enseignants, attrayant et facile à être approprié par les collégiens également.  

 

Les auteures du Guide, les professeurs de français, Mme Rodica MONE et Mme Ramona 

ASTALAS, proposent donc aux élèves du collège, à leurs professeurs et à leurs parents aussi un 

recueil d’exercices comprenant cinq chapitres. Le premier chapitre offre des exercices 

d’entraînement à l’épreuve écrite de l’examen d’admission aux classes bilingues du lycée, épreuve 

construite à base d’items de compréhension écrite, d’items à choix simple ou multiple, d’items 

d’appariement, de réarrangement, de correction et de classement ou à trous. Dans le deuxième 

chapitre, les auteurs proposent des modèles de textes pour l’épreuve orale. Ces textes ont comme 

but d’aider les collégiens à mieux gérer la production orale et à les rassurer d’une certaine manière 

concernant la difficulté de ce type d’épreuve.  

Les exemples d’épreuves écrites présentés dans le troisième chapitre offrent aux collégiens 

la possibilité de se familiariser avec la structure des tests donnés à l’examen d’admission. Les 

corrigés et les références bibliographiques disponibles à la fin de cet ouvrage constituent les 

chapitres IV et V. 

Tout ceci considéré, nous apprécions que le but du Guide est celui d’encourager les 

apprenants à renforcer leurs connaissances lexicales et grammaticales acquises pendant les quatre 

années de collège. C’est un instrument très utile d’entraînement à la compréhension des textes 

écrits, à l’utilisation du lexique et des structures grammaticales qui correspondent à des situations 

de communication proches de leur environnement quotidien.  

En somme, le grand avantage de ce Guide est qu’il sert de « compagnon d’étude » qui 

« accompagne » les apprenants du collège dans leur processus d’apprentissage en les aidant à 

gagner aussi de la confiance dans leurs compétences langagières en français, ce qui pourrait les 

motiver plus à participer à l’examen d’admission à la filière francophone du lycée. 
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